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le roi LE CONCERT D’HIER SOIRAU NORD OUESTLE CANADA
Les dépêches qui nous arrivent 

ce matin du Nord-Ouest sont fort 
satisfaisantes. Elles confirment, 
en effet, la nouvelle du retour im­
médiat dans leurs foyers de toutes 
les troupes qui ont pris part à la ré­
pression de la révolte ; elles annon­
cent en outre la capture de Gros. 
Ours et la prochaine soumission de 
toute sa bande.

La faim et les privations ont ac­
compli vis-à-vis le chef indien et 
ses barbares compagnons ce que la 
force armée menaçait de ne jamais 
obtenir, et Gros-Ours a été fait pri­
sonnier par le sergent Smart, ven­
dredi matin, près de Carleton, au 
moment où il s’en allait se livrer 
aux autorités. Dans la même occa­
sion, on a arrêté son fils etl’un de 
ses conseillers.

Le chef indien déclare qne sa 
bande s’avance à l’heure qu’il est 
vers le fort Carleton pour se sou­
mettre et que lui et les siens ont 
terriblement souffert du manque 
de provisions depuis quelques jours.

Sept de ses compagnons ont été 
arrêtés par les éclaireurs, et le Col. 
Irvine en a pris dix-sept de son côté.

Ces nouvelles seront joyeusement 
reçues partout. Elles garantissent,en 
effet, que la pacification est dès au 
jourd’hui complète au Nord-Ouest 
et que nos soldats, qui ont vaillam­
ment combattu la rébellion là-bas, 
vont revenir jouir dans nos rangs 
de l’estime et de la gratitude dues à 
leur conduite chevaleresque et pa­
triotique.

Le concert sacré, donné sous 
les tentes de la kermesse hier soir 
par le chœur de l’église St Joseph 
sous la direction du R. Père Cha- 
borel et avec l’assistance de ma­
dame Boucher, a été un véritable 
succès au double point de vue de 
V irt et de la recette ; aussi, nous 
félicitons cordialement toutes les 
personnes qui y ont pris part.

Voici quel était le programme de 
la soirée :

1 ère partie (45 exécutants)
lo Sanctus, chœur, Neukomm, or­

ganiste Mme Boucher.
2o “11 dort," Berceuse,pour violon, 

piano, harmonium, par Lefebvre 
Wily. Dlle J. Richard, MM. les 
professeurs Duquel et Haymers. 

3o “ Invioiata,” solo avec clarinette 
et orgue, par Deslandres. Mmes 
P. Ryan, Boucher et M Rourk. 

4o “ Minuit, chrétiens," trio pour 
Ion, piano, orgue, par Adam. 

Dlle Richard, MM. Duquette et 
Haymers.

5o. “ Ave Maria,” solo pour tenor, 
orgue et violoncelle, Lambillotte. 
M. Saucier, Mme Boucher et M. 
Marier.

Go. “ O Kalutaris,” trio avec accom­
pagnement de clarinette, violon 
et de quatuor Dlle Fournier, 
MM. Devlin et Gauthier.

7o. “ Sub Tuum,” chœur avec solo 
de basse, Donjon. Soliste M. D. 
Vermetle.
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MARCHANDISES DE COUTleurs
« FEU LE l.IEUT.-COLONEL 

WILLIAMS, M. P. —BT—

Articles de Modes
A VENDRE DE SUITE

Une figure bien connu de notre 
monde politique vient de disparaî­
tre. I.e Lt.-Col. Arthur Williams, 
M. P., est mort presque subitement, 
vendredi, pendant le trajet de fort 
Pitt à Battleford, des suites d’un in­
flammation de cerveau.

Cette nouvelle créera une bien 
pénible sensation dans le cercle 
nombreux des amis du défunt et 
nous l’enrégistrons avec douleur 
en ce moment.

Le lieutnant-Colonel Williams 
n’était pas seulement un député 
hautement apprécié de ses chefs et 
estimé de tous ceux qui l’appro­
chaient ; il était encore un brave 
et galant officier, et à la tête du 
Bataillon Midland, il venait de faire 
avec vaillance toute la campagne 
du Nord-Ouest, ayant été l’un des 
premiers à offrir ses services au dé­
but de la révolte.

La mort n’avait pas voulu de lui 
lors de la rencontre de Batoche où, 
suivant les expressions du général 
Middleton au lieut-Col. Gravely, de 
Cobourgh, “ il se comporta de la 
plus galante manière ” ; elle l’atten­
dait sur le chemin du retour et 
l’a frappé quand il allait revoir les 
siens et recevoir l’ovation recon 
naissante de son pays.

Que tous ceux qui le regrettent 
reçoivent ici nos sincères condolé 
atices.

awa ; TOUTES MARCHANDISEShrident

BÉTAILEÉES AB PRIA III! M !h
A V8Z-V0ÜS 
A moitié prix ?

VENEZ NOUS VOIR.

besoin d'un CHAPEAU à

A VEZ-VOÜS besoin de "riches PLUMES 
JA. et d’élégante FLEURS ?

VENEZ NOUS VOIR.

A VEZ-VOÜS besoin de no 
JA TELLES et de FICHUS

VENEZ ENCORE NOUS VOIR.

pour

3,000 PIHCI5S D’INDIENNES[V
Patrons nouveaux et très jolis. 

Ces Indiennes doivent être vendu de 7c à 15c
uvelles DAN-
?$ par verge.

.tes vio A. Woodcock 1000 PIECFS DE MOMNE A ROBEMagasin Spécial de Modes,
39. «UE SPARKS.

bs Prix, depuis 10 cents à 20 cents la verge.
Le plus beau lot de Marchandises qui ait été acheté à Ottawa.

, Photographies
iTjr'

Venez do bonne heure pour faire votre choix d’indiennes et de 
mousseline, chezGRANDE REDUCTIONK

D. GARDNER A Oie.,
NUMEROS 66 et 68, RUE SPARKS

Importateurs Directs.

US MOIS SEULEMENTWA
2éme partie

Photographies granr eurlo.Sanctus et Benedictus,"chœur 
avec orchestre, Gounod. Soliste 
M. Roy, Mlle Aldie Chevrier.

2o. Sème Sonate de Beethoven 
pour piano et violon. Mme Ryan 
et M. Duquette.

3o. Pater Noster, solo par Rupès, 
Mlle Valéda St Jean.

5o. “ Ave Maria," solo avec violon 
et piano, Danda, MM. Gauthier, 
Duquette et Mme Boucher.

60. “ Ave Maria,” solo avec piano 
et cornet, “ Le Prévost,” MM. 
McVeitty, Bryant et Mme Bou­
cher.

60. Credo, chœur avec orchestre, 
par Goliiod. Soliste Mlle Four­
nier, MM. Tassé et Léveillé.

CABINET

EN. $2.00 par Doz.
unèbres CHEZ

Dorion A ATTENTION LA PROTECTION SANS EGALE
Delorme

HO Rue Soarks et 569 Rue Sussex,
twa.

ISAÏE DAZESOLDE DES VOLONTAIRES 
MALADES I Gants de Kid,

Gants de Kid,
Gants de Kid,
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Manufacturier
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Marchand de Chaussures
EN GROS ET EN DÉTAIL

Coin de la rue Rideau.
OTTAWA. B

71».18 Oct. 1884LA REACTION Le département de la milice à 
Ottawa a adressé la circulaire sui­
vante aux commandants des volon- 
lontaires dans le Nord-Uuest.

BAux Contracteurs et Antres. =Le parti libéral et sa presse veu­
lent qu’il y ait réaction dans l’opi 
nion publique. Nous le voulons 
bien aussi ; il nous est même très- 
aisé de l’établir, en constatant que 
depuis les élections générales de 
1882, un dépit de 29 élections par 
tielles, le gouvernement conserva­
teur a accru sa majorité d’une voix 
Voici donc un point réglé : il y a 
eu réaction en notre faveur depuis 
1882.

Le chant et la musique ont été 
magnifiquement rendus et ont cou 
ronné avec éclat la belle œuvre de 
charité chrétienne, dont le parc de 
l’avenue Mackenzie venait d’être le 
théâtre depuis trois semaines.

Maintenant, avant que le silence 
se fasse partout, nous devons ici un 
sincère témoignage d’admiration 
aux dames et messieurs de la ker 
messe et à M. l’abbé Campeau par­
ticulièrement, pour le zèle et le dé- 
voûment infatigables dont tous ont 
fait preuve. Ce nous est aussi une 
joyeuse tâche de leur dire merci, 
au nom des souffrants qu’ils ont 
soulagés, au nom de tous ceux 
qu’il leur a plu d’associer à leur 
généreuse entreprise.

Merci I et que Dieu leur rende 
au centuple, en bonheur et en béné­
dictions, tout le bien qu’ils viennent 
d’accomplir I

ce A l'établissement du soussigné, vous 
trouverez des chassis, portes, pe 
laites, bois à finir pour maison, etc.

Peintures, huile, vitres, mastic, etc., à 
des prix très modérés.

COIN DES RUBS

Dedlxoxioio et de l'Eglise 
OTTAWA.

Désire faire s» voir à ses nombreuses pra- 
tiques et au public d’Ottawa et de see en- 
virons en générai au’il a acheté et mis 
en opération toutes les machi 
établissement autrefois en opération 
rne Sussex par M, Selby Lee pour la

FABRICATION DES CHAUSSURES
h. I. Daté délire attirer l’attention du 

public eur ce qui euit :
Le personnel de I’ 

eontredi 1,

Vendons-nous nos marchandises à meil­
leur marché qu’ailleurs 'l

Département de la Milice 
et de la Défense,

Ottawa, 9 juin 1885.
Les noms des hommes qui sont 

retournés dans leurs familles en 
laissant l’hôpital soit blessés ou 
malades doivent être retenus sur 
les Pay Lists et ces hommes de­
vront être payés pourvu qu’il soit 
établi par un bureau médical qu’ils 
sont incapables de retourner à 
leurs occupations ordinaires à cause 
des blessures reçues ou des mala­
dies contractées.

Ils devront être payés jusqu’à ce 
que les régiments auxquels ils ap­
partiennent soient relevés du ser­
vice actif ou jusqu’à ce que leurs 
réclamations pour compensation 
soient réglées.

C. Eue. Panet, 
Député ministre de la Milice 

et de la Défense.

-----LA RAISON EST-----WOODLAND
No. 38, RUE BE SSE RE R

Que nous sommes nos propres commis et 
nous n’employons pas de mains inu­

tiles, ce qui nous sauve au moins
10 pour cent.

J nés du vaste
(Près du bassin du Canal.)

L’OCTROI DES TERRES
ACCORDÉ AU

CHEMIN DE FER DU

-----RESULTAT—
Marchandises à bon marché.re place 

il non» établissement est sans 
mplet de ce genre à 
osé d’ouvriers de pre-

-----VENEZ----- e plus co 
Ottawa et est comp 
mière classe.

TOUTE COMMANDE
Qui lui sera confiée sera exécutée et expé­
diée avec soin sous le plus court délai.

Une SPECIALITE dans les Commandes
Les meilleurs matériaux sont employés, 

satisfaction garantie. Prix très modérée, 
UNE VISITE EST SOLLICITÉE 

S6yLes marchands 
raient bien d’aller visiter cette 
TURK avant d’acheter aille

||V Mais, ce n’est pas tout ; le parti
llV libéral et sa presse voulaient aussi, 

en effet, la semaine dernière, enle­
ver au gouvernement la succession 
politique de feu M Benson, dans 
South Grenville. Naturellement, 
les conservateurs de cette division 
électorale ne favorisaient pas ce 
projet et ils avaient, en conséquen­
ce, choisi M. Walter Shanly, un 
maitre ingénieur, un ex-M. P., pour 
soutenir leurs prétentions ; néan­
moins, le parti libéral n’allait faire, 
àentendre sa presse, qu’une creuse- 
dent du candidat ministériel, et cé­
lébrant à l’avance son triomphe, il 
courait de ci de là, à droite à gau­
che, en quête du futur député grit 
de South Grenville. Par malheur, 
les candidatures ont été un peu 
comme le chien de Jean Nivelle qui se 
sauve quand on l'appelle, et le jour 
de la votation venu, M. Shanly a 
été élu par acclamation.

Nous concédons encore cet ex­
emple de réaction à nos adversaires 
et s’ils en sont satisfaits, personne 
n’aura raison de les taxer d’exi­
gence.

Pacifique Canadien Examiner notre nouveau stock de Corsets, 
Paniers [Bustles], Satinettes et Mousse­
lines, que nous venons de réduire.

CONSISTE EN

imerbes Prairies à Blé et Terres!b 
raturages au Manitoba et dans les 

Territoires du Nord-Ouest.

ects. BLAIS & THERIAULT,
DIPHTIIER1NE

lM

nada
Terres à bas prix, à proximité du che­

min de fer, particulièrement propres à la 
culture des PRODUITS MELANGES DE 
LA FERME. Elevage des bestiaux, pro­
duits laitiers, etc. On peut acheter une 
terre

Avec ou sans conditions de Culture*
selon le désir du colon. Les prix varient 
de $2.50 l’acre en montant, avec des con­
ditions exigeant la culture et sans condi­
tions de culture ou d’etablissement, à prix 
faciles, basés sur une inspection minu­
tieuse des examinateurs de la Cpmpagnie.

Si la vente est faite avec condition de 
culture, UN RABAIS de la moitié du 
prix d’achat est alloué sur la portion de 
terrain cultivé.

Termes de Paiement :
peuvent être faits en 
l’achat, ou en six paie- 

inférôt. Des Dében-

— ou —-devant as- 
me le public 
irendre son 

et 60 rue 
iir trouvera 
sion de pre- 
it t ontinuel- 
archands de 
Bmin de ferr 
uveront tou 
prix ?e plus.

ANTI-DIPHTHEIUTIQUK campagne fe- 
MANÜFAO

Spécifique contre la Diphthérie et 
autres maux de gorge 

Rien n’est meilleur pour guérir la con­
somption ou à sa première période, la 
bronchite aiguë et chronique et les 

rhumes,

UNE JOLIE FETE IZAIE DAZE,
Propriétaire.

Au Lt.-Col Jackson,
District militaire No 10, 

Winnipeg. La société St Pierre a chômé sa 
fête patronale hier.

Dès huit heures du matin, tous 
les sociétaires se réunissaient au 
lieu accoutumé des séances rue 
Sussex, et bientôt le défilé s’ébran 
lait, aux accords de la musique de 
Ste Anne, drapeaux en tête, pour se 
rendre, en passant par les rues Sus­
sex, Rideau, Sparks, Elgin et Ma­
ria, à l’église St Jean-Baptiste où la 
société assista à la grand’messe 
chantée par son chapelain M. l’abbé 
Bouillon.

Le sermon fut prêché par le 
R. Père Gauvreau, de la Commu 
nauté des Dominicains, qui fit ad­
mirablement ressortir le profond et 
complet amour de St Pierre pour 
le Sauveur du monde.

Aptes la messe, le cortège reprit 
le chemin qu’il avait déjà parcouru 
et la plupart des membres de la 
société se rendirent aux tentes de 
kermesse où un succulent dîner 
leur fut servi.

T-uni 84

II LA DIPHTHERIE VAINCUE!LE CHOLÉRA Aux ravages de cette maladie terriole 
et réputée incurable, on a trouvé un reme- 
de qui n’a jamais failli. L’expérience de 
plus de dix annnées de succès constants, 
et des centaines de certificats adressés à 
l’inventeur par des personnes notables 
et dignes de foi attestent l’efïic cité vrai­
ment étonnant de ce remède.

Préparé par le
DR N. LACERTE,

LEVIS, P. a.
Prix : 60 cts. 1. bouteille, El 
lea pharmaciens.

EN DEPOT

ieüaire.
Rue Murray Après l’inventaire fait de notre 

stock nous avons décidé d’offrir 
nos marchandises à des réduc 
lions de prix spéciaux, pour 
ARGENT COMPTANT. ‘

A son retour de son voyage à 
Aranjuez le roi Alphonse a été 
désinfecté comme les autres pas 
sagers à la gore.

Dans les dernières 12 heures, il 
a eu 50 nouveaux cas de choléra 
Valence, 105 à Aranjuez et 5 

nouveaux cas et I décès à Madrid. 
Dans toute l’Espagne, hier, il y a 
eu 1354 nouveaux cas et 664 décès, 
contre 1478 nouveaux cas et 602 
décès mercredi.

Les paiements 
plein au temps de 
menls annuels, avec 
Lues -le Terres peuvent être obtenues â la 
Banque de Montreal ou à aucune de ses 
succursales, lesquelles seront acceptées à 
10 pour cent de frime sur leur pleine 
valeur, avec intérêt accru, en paiemeut 
des terres.

On peut se procurer des Pamphlets, 
Mappes, Guides, etc., en s’adressant au 
soussigné ou à John H. McTavish, Com­
missaire des Terres, à Winnipeg, à qui 
toutes communications relatives aux prix, 
conditions de vente, descriptions des terres, 
etc., devront être adressées.

Par ordre du bureau,
CHARLH6 DRJNKWATER,

13 mars 1885—-la Secrétaire.

I
N.B.—Nous garantissons que toutes 

ces marchandises valent les 
prix fixés. Pas de déception.
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CHEZ
ELZEAK A 1.4 Kl E,

71 Rue Bolton, Ottawa.
29 juillet 1884. HARRIS, CAMPBELL & Co.6. J. Labelle,RATT. Une dépêche de l<eroy, Kansas, 

nous apprend que tout le blé récol­
té a été détruit par les inondations. 
Beaucoup de bétail a péri.

Les pertes sont très grandes.

RUE O’CONNOR.
4 décembre 1884Huissier de la Cour Suprême, B. C. 

RUE BRITANNIA, 
HULL.

Ottawa, ao aov.1881

MEUBLES,
Le choléra augmente ses ravages 

à Calcutta.
BAC.
lantillons de l an
ine.
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Pour les meilleures ferronneries à bon mar 
ché, allez chez,

McDO TJ GALL <t* CUZNEU
Le ntua ancien magasin de ce genre à 

Ottawa» établi en 1850, à l’enseigne de la
«ROSSE T ARRIERE,

Rue Sussex, et coin de la rue Outre,
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CHAVMERES. OTTAWA,
KtàMATTAWA, P.Q.

MCDOUGALL t CUZNER
31 Octobre 1883. la

TAPIS, TAI IS cto.

MAIS» TAPIS
D’OTTAWA.

AyMit le idns grand assortiment, les 
lews Valeurs, et 1 plus bas prix en

ïripià, Preiarts, Rideaux,
Corniche», Pôles, tiaruiUiree 

et Meubles de toute sorte.
à la

MAISON or: TARIS D’OTTAWA,
148 Km- 81»A KK8.

SHOOLBRBD et Cie;
Ottawa, 17 Déc. 1883.

t

i

.

Poudres de Condition d'Alexander
tiOtia.lta poVKIe. ROGAWIN

BT AUTRES

HEDEmiK CELEBRES
POUR LES

AtjKNT a Ottawa C. : ;TK ATTON.
■■oins des rues üalhousie el Saint-Patnck.

A VIS.—Les médecines ci-dessui, célè- 
b res dans tout le Cunada po trieur 

efficacité, *ie se trouvent que chez M. CL 
STRATTON, .fe mets donc le public en 
garde contre les contrefaçons.

T. ALEXANDER.

N. B.—On peut aussi obtenir l’article vé­
ritable chez v LAPORTI5, rue Rideau : 
GOODALL A FILS, rue Wellington 
et DAGLISH à FRERE, rue Queen, ouest.

I

I

iChemin de Fer Canadien du Pacifique
ntuion m: i/esxkt 

D’ONTAKIo

L’ANCIENNE LIGUE TOUJOURS EN «VINT

Ligne Courte
ENTRE

OTTAWA ET MOETBEAL
Arrangement» d’hiver, com­

mença nt Lundi, 24 Nov.1884

II U1-oTABL1AU DIB HBS.
m”M° H °
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D’ELEGANTS CHAHS PALAIS 
sont attachés aux trains de vitesse 

entre Ottawa et Montréal.

Connections à Montréal avec les trains 
de chemins de fer pour Québec, Hali­
fax, Saint-Jean, Boston, et tous les 
points de la Nouvelle-Angleterre.

La nouvelle ligne entre Ottawa, Toronto 
et l’Ouest, ouverte le 11 août 1864 
L’Express du jour quille Ottawa à 12.15 pm 

“ “ Arr. à Toronto à 10.00 pm
“ du soir quille Ottawa à 1 Î.05 pm 
“ “ Arr. à Toi onto à 8.45 am
“ du jour quitte Toronto à 9.20 air 
“ “ Arr. à Ottawa à 6.07 pm
“ du soir quitte Toronto à 70.0 pm
“ “ Arr. à Ottawa à 5.17 am

Chars palais élégants sur les trains du 
du jour. Chars dortoirs somptueux sur les 
trains du soir.

Connections à Smith's Fall

I

poux
Brockville el le chemin de fer du Grand 
Tronc ; aussi pour le chemin de fer Utica 
and Black River et ses nombreuses 
nections pour le sud et l’est.

Com ections à Toronto pour tous les 
points à l’ouest, sud-ouest et nord-ouest.

Pour les billets, le prix du passage, le 
sièges dans le char-salon, la table du 
départ des trains pour le haut de l’Ottaw-. 
et tous les autres stations locales et autre t 
informations concernant les passagers 
s’adresser au bureau des billets. 

mr 43 RUE ELGIN 
D. McNICOLL 

Agent général des passagers.
W. WHYTE

W.aVANHÜKNE,Sttnnle'ld‘Ul-génér*1'
Vice-Président.

$
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DE CANADA, 6 Juillet 1886

t

i LE CIGARE DE BISMARK

Après le diner, M. de Bismark 
avait offert un cigare à Jules Favre 
et celui-ci avait refusé.

“ Vous avez tort, lui dit bonne­
ment le cuirassier diplomate. 
Lorsqu’on aborde uu entretien qui 
peut quelquefois amener des dis­
cussions, engendrer des violences 
de langage, il vaut mieux fumer 
en causant. Quand on fume, voyez 
vous, continua-t-il en allumant un 
havane, ce cigare que l’on tient, 
que l’on manie, que" l’on ne veut 
pas laisser tomber, paralyse un 
peu les mouvements physiques. 
Moralement, sans nous priver en 
aucune façon de nos facultés céré­
brales, il nous assoupit légère 
ment. Le cigare est une diversion.

Cette fumée blanche qui monte 
en spirale et qu’on suit malgré soi 
des yeux, vous charme, vous rend 
plus conciliant. On est heureux, 
la vue est occupée, la main est 
retenue, l’odorat est satisfait. On 
est disposé à se faire des conces 
sions mutuelles. Et notre besogne, 
à nous autres diplomates, est faite 
de concessions réciproques et in­
cessantes. Vous avez, vous qui ne 
fumez pas, sur moi qui fume, un 
avantage : vous êtes plus éveillé ; 
et un désavantage, vous êtes plus 
enclin à vous emporter, à céder au 
premier mouvement, poursuivit-il 
avec un soupçon d’intention rail­
leuse.”

Que dira de ces remarques l’as­
sociation contre l’abus du tabac ?

LE DROIT AU SIFFLET

Jurisprudence théâtrale.
La cour de cassation consacrant 

le droit classique “ qu’on achète à 
la porte”, vient d’annuler, en Fran­
ce, une condamnation à l’amende, 
prononcée par le tribunal de sim­
ple police de la Fère contre un 
sieur Hannier, entrepreneur, pour 
avoir sifflé un artiste dans un con 
cert public.

La Cour suprême, considérant 
que M. Hannier avait attendu pour 
siffler le moment où le public ap­
plaudissait un couplet terminé, a 
proclamé “ le droit pour chacun de 
souligner ses impressions à sa ma 
uière ” eu ajoutant spirituellement 
que, “ lorsque les spectateurs sont 
occupés eux mêmes à une manifes 
talion bruyante, on ne saurait dire 
que le coup de sifflet ait troublé la 

quilité de quelqu’un.”
Il en serait autrement, bien en­

tendu, si le siffleur troublait le 
spectacle par une manifestation 
permanente, au milieu de l’exécu­
tion même des moiceaux.

■

ira

Livres de Prix

A l’occasion des examens sco­
laires, je prends la liberté d’offrir à 
messieurs les instituteurs et insti­
tutrices, un magnifique choix de 
livres de prix, pouvant être donnés 
aux enfants.

P. G. GUILLAUME, 
455 Rue Sussex.

Mlle A. MCDONALD
Ci-devant de la maison Beckett d McDo­

nald, a certainement

I/Winorllment le pins complet 
et «te* mieux choisie

D’ARTICLES DE MODES!
•Prix modérés, vu que ce 

stock a été acheté pour argent 
comptant.

521 HUE SUSSEX.

J. B. ARIAL
Peintre Décorateur et Taplsssier,

VIENT DE RECEVOIR

%
ROULEAUX DE TAPISSERIES

do tous les patrons et de tous les goûts, 
avec bordures appropriées.

La vente est faite à 1 
meilleur marché

15 POUR CENT 
quo partout ailleurs.

—AUSSI—I TOILES POUR CHÂSSIS
DE

TOUTE COULEUR.
H. ARIAL surveille lui-même 

toutes les commandes qui lui sont 
faites, ainsi que le travail de ses 
employés.

Macdougall, Macdougall & Belcourt
AVOCATS, PROCUREURS,

Agents pour les affaires de la Cour Su­
prême, le Parlement, et des Départements 
au Canada, *c.

“Scottish Ontario Chambers” coin des 
rues Sparks et Elgin, Ottawa.

Hou. Wm. Macdougall, C. R.
Frank M. Macdougall.

N. A. Belcourt, L.L. M.
N. B.—Mr. Belcourt, membre du Barreau 

d’Ontario et de celui de Québec, s’occupera 
aussi des affaires requérant son attention 

cette dernière Province.da

AnnonceLE REPOS DES
Avocats et Notaire» Public».

ARGENT A PRETER. 
BUREAU : 25 rue Sparks, vis-à-vis 

l’Hotel Russell.

Vous qui ôtes fa'igués, insou­
ciants, sans espérances, qui souf­
frez, reprenez courage. Si vous 
supportez des douleurs indicibles 
et si vous redoutez môme la moi t, 
soyez sans inquiétude. Cette pré­
paration presque miraculeuse con­
nue aux Etats-Unis comme Kidney 
Wort a maintenant atteint le Cana 
da et est souveraine pour la guéri, 

de toutes les maladies des 
reins et de toutes les affections du 
loie. Essayez la sans délai.

Le soussigné remercie ses nomb 
pratiques, pour l’encourag 
q,u’elles n’ont cessé de lui a

plus lie mm
) reuses 
libéralement 

ccorder depuis
Aujourd’hu 

mer qu’L Went de A. A. ADAM.
M. Adam, membre du barreau de Qué­

bec, s’occupera aussi des affaires requé­
rant son attention dans cette province.

28 février 1885

J. A. VALIN,

10,000 pièces de Tapisserie Chinoise
Nouvellement importée, avec aussi un loi 

de patrons fleuris pour chassis- Papier vert
La Valeria continue d’opérer des urref Angfàl

Cures étonnantes. C’est incontesta- une foule d’autres articles religieux, pou 
. , . ... . . école, trop longs à énumérer ici.
blemeilt le meilleur remede connu Venant également d’être reçu un assorti
pour empêcher la chute des cheveux SpsTt d^L'Ellî Mrttbu /rL™" 

OU les faire repousser. Verreries, Bijouteries, etc., de premiei
,, ,, , ... choix : Vaisselle anglaise, à très boiQue l’on en juge par les certifi- marchc.

Partout on reclame à grands cris cats suivants. 
le Dyamond Dyes, ce merveilleux 
remède qui fascine et subjugue le 
monde, éblouissant tous tes yeux.

CERTIFICATS SUR CERTIFICATS

Ii. 4. Oliiver
son AVOCAT.

Bureau.—Encoignure des rues Rideau • t 
Sussex, Block d'Egleson, Ottawa, Ont.

mr ARGENT A PRETER
Ottawa, 3 janvier 1883.DIAMOND DYES

J. L. N. GIW, L. L B.On continue comme ci-devant à repasser, 
teindre et repasser toutes sortes de tourru- 

à des prix modérés. AVOCAT
124 Bue PRINCIPALE, Hull 

45 Rue MVRRAi', Ottawa
Ottawa, 20 nov. 1884

Montréal, 29 janvier 1884. rea>
Monsieur C D. Ginux, pharmacien, 601 EDOUARD THülREAU, 

rue Notre-Dame (ouest) Montréal. 290 Rue DALHOUSIE.rt/WVWW>

PETITE GAZETTE Monsieur, 21 Nov. ’84
Je perdais mes cheveux abondamment 

Je viens de recevoir 50 boites de depuis six mois ; rien ne semblait pouvoir
en arrêter la chute, car j’avais esseyé les 
unes après les autres toutes les prépara­
tions sans obtenir le moindre bon résultat.

Les propriétés de la Diphthérine J’étais aussi rhauve ^on Peul le devenir 
du Dr N. Lacerte sont i appréciables Sur votre recommandation ’essayai la 
pour toutes les maladies de la Valeria ; la première boite a arrêté com- 
gorge, des bronches et des pou- plètement la chute ; à la seconde, mes 
mons# cheveux ont commencé à repousser et

après en avoir usé trois boites, j’avais une 
Chez M. Laurent Duhamel vous chevelure aussi forte qu’auparavant. C’est 

trouverez un assortiment de vian- un plaisir pour moi de pouvoir vous don 
des fraîches de toutes sortes au cette faible marque de reconnaissance,
quartier et à la livre, livrées à domij de perdre lTura cheveux de sa ";*1tisdeea1^guts0tlclr
elle, M. Duhamel remeitne ses 5ervir do la ^1l6bii. ment âe 1 e8tom,c-
nombreuses pratiques et le public 
en général de l’encouragement 
qu’on lui a accordé jusqu’à ce jour.
One visite est respectueusement 
sollicitée

I. G. LAVERDUEfccitrons que je vendrai à 2D cts la 
douzaine. N. A. Savard. De McGALI

Recouvertes r MAGASIN GÉNÉRAL DE

FERBOmERIEPour la guéri» 
son certaine d( 
toutes les affo • 
lions bilieuse.,

Vous trouverez chez moi tout ce 
qu’il faut dans cette ligne

torpeur< 
maux de tôt», 
in di ges tion s 
étourdissemen u 
et de toutes let 

le - ,m vais fonctionu

Outils, flous, table, thaine, 
into.

Peintures, Huiles, Vernis, Vitres, MastlrOes pilules cont cvter 
mme étant

u i recommando . 
, uu dec pics sûrs et des plu: 

efficaces remèdes contre les maladies plu 
haut mentionnées. Elles ne contiennen 
pas de mercure ni aucune de ses prépara 

Saint-Thomas d’Alfred, lions. Tout en étant un puissant purgati.',
Comté de Prescott. pouvant être administre dans n’imporu 

, " . quel cas, elles ne contiennent aucune tte
Je, soussigné, certiiie que la pommade Ces substances délétères qui pourraient et 

des cheveux sur ma rendre préjudiciables à la santé des enfanti 
arante-trois ans. ou des personnes âgées. Les Pili 

Noix Longues Composées, de MoGa

Aubeht Larosb, 
No 624, rue Notre-Dame ouest, 

Montréal.
Etc.

Comme par le passé un asso, li­
ment complet Je

QUINC AILLE ME. 
69 & 71 Rue WILLIAMLa Svrucùu—La sprucine comme

arsriSMSï EE-EEs.
d’aucune autre espece de composée 
de gomme d’épinette, que l’on vante 
tant aujourd’hui. Ne vous trompez 
pas en demandant la sprucine, elle 
est mise en bouteilles rondes, et MM. Lav-oiette et Nelson, 
chaque étiquette, circulaire et en­
veloppe porte la marque de com­
merce.

En vente chez H. F. MacCarty et 
G. O. Dacier, Ottawa.

ULBS Ll

préparées avec soin, avec un extrait’ col# 
centré, tiré de la noix longue et combiné 
avec d’autres principes végétaux, de ma 
uière à les placer au premier rang paru 

ques jusqu’à pn.

GALE, Chimiste, 
Montrés

i 'u,-*•> >.Arthur Cholettb,

ÜÉÉCultivateur.
i

toutes les pilules stoma 
sent offertes au publie.

B. E. Mo

ichiBouctouche, N. B., 4 janvier 1884

CHEMIN DE FER INTERCOLONIALPharmaciens,
Montréal. 1883

Auriez-vous la bonté de m’envoyer 6 ou 
12 boites de la Valeria? J’en ai fait usage _ _____

arCrPT FETESI FETES! FETES!
—Si vous souffrezdes affectations ™d™m‘aaciônné unî™ouveU™ chevelure, MAGASIN DK GiïOS

billieuses, maux de tôte ou indiges désirenl en faire i’txpérience. Je vous «iawaoui un wum
tion, employez les Pillules de Noix donnerai volontiers un cerliticat en faveur 
Longues de McGalb Prix 25c. la de la Valéria 
boite. En vente chez G ü Dacier, Votre tout dévoué,
et H F MacCarty Ottawa. °' A' “£de Kent.

La route directe pour se rendre de 
l’Ouest à tous les points du Nouveau- 
Brunswick, de la Nouvelle-Ecosse, de 
Vile du Prince Edouard, du Cap-Breton 
et de Terreneuve.

Toutes les places de bains, les stations 
de pêche et les lieux d’amusements les 
plus populaires du Canada se trouvent 
échelonnés sur cette route.

Des chars palais ’aissent Montréal les 
lundi, mercredi et vendredi pour Hali­
fax, et les mardi, jeudi et samedi pour 
St Jean, N. B., sans interruption.

Les trains de l’Intercolonial connectent 
d’une manière constante à la Pointe Lévis 
avec le chemin de fer du Grand Tronc et 
les vapeurs de la compagnie de Naviga­
tion du Richelieu,en destination de Mont­
réal, et à Lévis avec le chemin de 1er du 
Nord.

D'élégants chars palais gréés de builets 
et des chars-tabagies circulent sur toute 
la ligne.

Il existe des restaurants de première 
classe à des distances raisonnables.

CHAMPAGNE! VINS RECHERCHÉ» 
CIGARES !

Un assortiment complet de liqueurs 
choisies et cigares, vient d’être reçu au 
numéro 450, rue Sussex,à l’entrepôt W. O. 
McKay.

un demande un agent resident

-tssSHB .»«“C£nss
E@Sk3s7.2& IttttSXAJirxtt

pour fabriquer l’air à gaz, 50 pour .flo'A‘rr0,s fo,6, =.« cheveux ont c sse ne Morask„„, Vertmouth,Torino, Eau-de-Vie,
cent moins cher que le gaz de char- L bélanger, ^rtr a - ,1bon, et tout aussi bon. Ni feu ni Photographe, ^ CIGARLb de quahlés vanées, .raportés

pouvoir ne sont requis. Faites dans Ordres promptemet exécutés, effets livrés
toutes les dimensions depuis 15 à St-Thomas d'Alfred, 19 janvier 1883 à domicile.
1000 brûleurs, pour demeure pri- je certifie que la Valéria m’a été très MQ ZCQ Dlic SUSSEX
vées, magasins, hôtels, fabriques, Utile en arrêtant la chute de mes cheveux, ' *
moulins, rues, mines, etc. Adresse : en faisant pousser sur la partie chauve des 11/ Il |W1 f>|4 A 
;i Thp Canadian Air fias Machine cheveax assez longs mais clairs. Je dois A ^
Françmfxàvfe^Monfréar HQ.” ^|t£K«r(K.J3en8lTgaTto?x" Z ^

9 ool la

nos

Importateurs et Exportateurs
Trouveront avantageux de se servir de 
cette route, vu qu’elle est la plus rapide 
et que ses taux de transport 
bas que ceux de toute autre ligne.

Le trafic direct est expédié par des con 
rapides spéciaux, et l’expérience a 

prouvé que la route de l’Intercolonial esi 
la plus rapide pour le fret d’Europe, venant 
ou en destination des divers points du 
Canada et des Etats de l’Ouest.

On peut obtenir des billets et aussi tous 
les renseignements désirables sur la route, 
les taux de passager ou de fret eu s’adres­

sent aussi

F. X. Bougie.

Milbury, E.-U., 23 déc. 1882.
Je, soussigné, certifie par la présente ce 

qui suit :
L’an mil huit cent quatre-vingt-un, par «-«c* Æ W--^N

suite d’occupations et d’études plus ou I , fl } I fl J- \ K fldJJ*
moins sérieuses, je me vit petit à petit de­
venir chauve ; en quelques semaines, j 
perdis tous mes cheveux du sommet de 
la tôte. Je lis alors part de mon malheur 

Ses effets sont directement importés 4’ An- à mon cousi», qui m’expédia deux boites 
gleterre, de Paris et des meilleures d’une pommade inventes par lui et appe- 

manufactures des Etats-Unis. lée La Valeria.
_____ En lisant la prescription, je le dis, je

m’amusai un peu, car je l’avoue, je la 
Ses prix défient compétition. Allez faire trouvai un peu curieuse encore plus dou- 

visite et jugez-en vous-même. loureuse. N’importe le désir de ravoir ma
chevelure me fit faire l’essai de La Va- 

Les montres et les bijouteries repartes à ». Quelle ne fut pas ma surprise, après 
bon marché et avec soin. trois ou quatre semaines, d i voir comme

une foret de petits cheveux couvrir toute 
Bue STTS3EX la surface chauve de ma tête. Je redoublai 

d’efforts et aussi de confiance et de ponc­
tualité, et cinq mois après, j’avais, sinon 
tout, au moins en grande partie ma cheve­
lure d’autrefois.

C’est donc avec reconnaissance de cause 
-b XTT EBE i«i rrs TT! que je recommande à tous ceux qui comme 

"T moi, ont eu le malheur de perdre leurs
GIKVntOVe £Ot cheveux, la plus utile et la meilleure de

SC0TISH ONTARIO CHAMBERS loule5 les fl0mmtt',cs, ^ Valiria- 

RUE SPARKS. L- p- Ouupaonx.

FUMFZM. N. LAMARCHE
Montres et 

porter ses
Importateur de Bijouteries, 

Argenteries vient de trans 
marchandises au

JVo. 490, RUE SUSSEX.

CABLE E. KING, Agent de billets, 
No. 15, rue Elgin, Ottawa.

ROBERT B. MOODIE,
Agent pour les passagers et le fret de 

l’Ouest, 93 bloc Rossin, rue York,’ 
Toronto.

ET
ü. POTTINGER,

Surintendant général
Bureau du chemin de fer, 

Moncton, N. B., 26 Mai 1885

SPRUCINE
Une des meilleures prepa­
rations offertes jusqr/iri 
au public, pour le soulagt. 
ment immédiat et la gut» 
rison de la Toux, du Rhnmt, 
de la Bronchite, de VEr­
ronément, de la Croupe e« 
de tontes les maladies de i» 
Gorge et des «Poumons.

A vendre partout à 25 et 
la bouteille.

Ottawa, 17 avril 1885. 3m

MANUFACTURÉS PARJames B. Bowes

S. DAVIS & FILS 60e
B. E.McGALK, Cbimisu*.

Montré# 11Ottawa, 18 avril 1885
Montréal, octobre 1883, 8

Hotel du Castor Je, suustigné, déclare avoir perdu com­
plètement la chevelure il y a deux ans, j’ai 

451 et 453 rue Sussex, Ottawa. Les essayé de tous les remèdes possibles mais 
agents-voyageurs trouveront bonne, table sans succès. En voyant l’annonce de la 
et des voilures toujours prêtes à cet hôtel. Valéria dans la Minerve, j’eus la curiosité 
Prix modérés. Un téléphone est attaché de m’en servir, 
à l’établissement.
E. CHEVRIER, proprietaire

Ottawa. 18 déc. 1884

Sirop des Enfants du Dr Eoderre
3 déc.

tion d®8 professeur 
/fWi' SajMXx del’E. oie de Méde 
ffcfff cine n de Chirui
/fin| 4 rsjf: 'fwfnv gie de Montréal 
ifiel* F . ultè de Médec
*'!lr w * de l’Universi» 

ou Collège View

JBMJ Le sirop des enfi 
fÿ/ fan ta est supérieu. 
dr/ à toutes les prépa» 
y rations calmante# 

offertes aux mère, 
de famille pour conserver la santé de lean 
enfante ; il peut être donné avec la plus 
grande confiance aux enfants dans les cas 
suivants : Colique. Diarrhée, Dpssenterie, 
Dentition douloureuse, insomnie, Toux. 
Rhume, Coqueluche, etc.

Demandes le Sibop dü De Godbbbe et 
n’en achetés point d'autre.

En vente par tout le Canada et les Etats

Presents de NoelJ’en achetai une boite chi z MM. Lavio- 
lette et Nelson, pharmaciens, rue Notre- 
Dame. C’est M. La violette 
me l’a vendue, et il pourra attester que 
j’e«ui& aioiv—il a vu/iron six mois—com- 

4 11 V I IIVPIll Pill’ll plètement chauve. Je me suis servi d’une
TlllA Mil f Vllwv/IIE CT seule boite,etelle m’a suffit pour me rendre

---------  ma chevelure d’autrefois, un peu plus
■ M a A* claire cependant, les cheveux étant plus
J LûUrSûilS CL ulB ,ins- Tous ceux qui me connaissent sont 

m > comme moi émerveillés du résultat
Soüicitems de Brevets (PlnvetUn * Je suis gardien de la barrièie de la Côte

Dpjuinx de Fabrume Marotte» Saint-Antoine, tt je serai heureux de don-vestins ae r aonque, marqua ner la preuve de tous les faits que je viens
de Commerce et ae DOIS d’attester à tous ceux qui voudront se ren- «ttb ôBATIVfi Amm A TTT A

Agenct* et Correspondants aux Etat* seigner. Je donne ce certificat de mon AM U JS d * JbLaw U * 1/0, W ti».
Unis, en Angleterre et en France.

lui-mème qui JOUR DE L’AN

C. H. D0ÜCET mm
(Ci-devant employé chez 8. Laporte)

MANUFACTURIER de BIJOUTERIES,
(Bâtisse de VRôlel Russell)

propre mouvement, en justice et en recon­
naissance pour l’au.eur de cette merveil- 
leure découverte.

Confectionne et répare toutes espè­
ces de bijouteries,

GRAVEUR, ARGENTEUR
Knvente chez tous les pharmaciens. ^ DOREUR.
En gros par M. HARVEY, boite 111 MONOGRAMMES (SPÉCIALITÉ).

P. O., Montréal. 12 déc ’84

J. COÜBSOLLB & Gie,,
Chambre Victoria, 

Vls-à-v' e bureau des Brevets,
OTTAWA, Ont.

Pikrrk Dams. ns Cto. LA BOUTEILLE,
Seul propriétaire,

B. B. MoGALB, Chimiste.
Mot.tr

:pbkx,

B. P.—Bolt# 68. 
24 Pév 1881 1881 la
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1ERE i
ineries à bon mar j

* CUZNBH i I
i de ce genre à 
l l’enseigne de le
BIERE,

de la rue Buie,

FEUILLETON

VALENTINE et MÂllElRlTE
ou

LES DEUX AMIES

iS;lLte\

—Tais-toi, ma mie, Jeannette, 
qu’il me répond la bouche plei­
ne, laisse-moi seulement finir 
mes œufs à la neige et puis tu 
vas voir comme je vais pleurer !

—Eh bien ! murmura Charles 
après avoir regardé sa mère en 
dessous, est-ce que je ne pleurai 
pas toute la soirée, rapporteuse !

—C’est vrai, répondit Jean­
nette d’un ton bour.u, mais ce 
ne fut qu’après avoir mis le plat 
net comme le main.

Madame F-tiss er mit douce­
ment Charles sur le parquet 
sans l’embrasser et sans rien lui 
dire, ce qui était chez cite un si­
gne de mécontentement profond. 
L’enfant, qui s’aperçut fort bien 
de ce qui se passait dans l’âme 
de sa mère, s’il vita contre ]a 
vieille servante, et passant fière­
ment devant elle, il lui dit avec 
une sourde colère : Mie, Jean­
nette, tu me le paieras.

Un mois après la vieille bon­
ne était congédiée.

Madame Aime Pâtissier était 
une veuve opulente de cette 
haute bourgeoisie de province 
qui prenait rang immédiatement 
après la noblesse et qui se te­
nait avec les marchands et les 
industriels sur son quant à soi. 
Désolée de la mort d'un époux 
qu’elle avait pris par inclina­
tion, et avait péri tout jeune à la 
chasse, elle s’était si bien laissée 
vaincre à la douleur qu’elle se 
mourait d’une affection de poi­
trine qu’on nommait un catar­
rhe chronique pour la rassurer. 
L’air de la petite ville qu’elle 
habitait étant assez vif, les mé­
decins, pour faire durer un peu 
plus longtemps la trame élimi­
née de cette pauvre vie, avaient 
prescrit l’air de la campagne, et 
la jeune malade s’était établie 
chez un oncle à elle, vieux gar­
çon que trente a..s de service et 
quelques actions d’éclat avaient 
porté, malgré sa roture, au rang 
de capitaine de frégate. La mai­
son de campage de l’officier bleu 
—c’était ainsi aims qu’on appe­
lait les officiers de fortune — te­
nait le milieu entre le château 

, et le presbytère : c’était une ha­
bitation, bâtie en pierre de tail­
le, couverle en ardoises et drapée 
d’une vigne magnifique ; on y 
montait par un perron devant 
lequel s’étendait une vaste cour 
plantée de vieux tilleu's. De 
l'autre côté _de la maison était 
un grand jardin terminé par un 
petit bois entourée d’une double 
haie en charmille ; au-delà, on 
apercevait au loin une forêt ba- 
roniale, et sur une hauteur om­
bragée qui bornait la vue du cô­
té du couchant, le vieux donjon 
du château de Vauduy.

Cette jolie propriété bourgeoi­
se, qui brillait surtout par le 
confortable, avait pour joûtes et 
bornes, comme disait son con­
trat d’acquêt, le jardin d’un ex­
grand officier du très-haut, très- 
puissant, très excellent seigneur, 
M. le baron de Vieques, seigneur 
de quantité de lieux, comme l’on 
sait, dont la ^dénomination em­
plissait une grande page de pa­
pier timbré ; ministre de la mili- 
et garde des sceaux do la baron­
nie, il connaissait ancore, en dé­
pit de la république, de tous les 
défits qui se commettaient à 
deux lieues à la ronde, et les 
plus effrontés voleurs, les bra­
conniers les plus intrépides 
avaient la colique de peur quand 
il enfonçait son tricorne sur sa 
perruque à trois marteaux.

Ce terrible officier baronnial, 
qui sentait le gibet d’une lieue, 
se dépouillait de toutes les ter­
reurs qui lui faisaient cortège 
dans l’intérieur de sa maison, et 
s’amusait à cultiver de ses mains 
redoutables un jardin charmant 
dont il était fort vain, attendu 
qu’il avait ce qu’on appellerait 
aujourd’hui la bosse de l’horti- 

; culture. Bien de plus gracieux 
que les plates-bandes de tulipes 
ou de jacinthes de l’amateur de 
jardinage, rien de plus séduisant 
que ses magnifiques arbres frai-
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tiers ployants sous des fruits 
couleur d’or, de pourpre 
d’ambre, suivant la saison; Char­
les en savait bien que dire, lui 
qui les lorgnait souvent de la 
lucarne du grenier avec des con­
voitises désespérées.

Avare de ses fruits, comme la 
plupart des des amateurs qui les 
cultivent avec amour, le bailli 
en envoyait cependant de temps 
à autre à la mère de Charles, 
dont il eut fait très volontiers 
une baillive, si la pauvrç jeune 
femme eût voulu entendre à un 
second hymen ; elle n’y songeait 
guère ! Par ce moyen, Charles 
avait pu se régaler, de temps en 
temps, d’une superbe espèce de 
poires dont il était extrêmement 
friand et qui, par malheur, 
trouvait que dans le jardin du 
haut fonctionnaire, à qui l’on 
eût plutôt arraché les entrailles 
qu’une greffe de son poirier.

Depuis longtemps Charles 
avait des intentions malhonnè 
tes sur ces beaux fruits qu’il 
couvait des yeux, et l'idée- d’en 
aller voler avait jeter de si pro­
fondes racines dans son esprit, 
qu’il rêvait souvent qu’après 
avoir franchi le mur de sépara­
tion, il emplissait ses mains et 

poches du fruit défendu ; 
mais, hélas ! ces rêves dorés n'é­
tait que des visions de la nuit, 
qui n’enrichissaient pas d’une 
seule poire notre gourmand dé­
couragé par les difficulté de l’en­
treprise.

Un soir pourtant que le jar­
dinier avait oublié son échelle 
contre la muraille, pressé qu’il 
était d’aller boire avec quelques 
amis attablés dans le cabaret du 
hameau, la tentation devint si 
violente que Charles, n’y pou­
vant plus tenir, grimpa sur le 
haut du mur mitoyen.

La nuit tombait, une 
nuit d’automne claire et lumi­
neuse qui ressemblait à un jour 

peu sombre, les étoiles s’allu­
maient comme des flambeaux 
dans le pâle éther, la lune mon­
tait à l’horizon derrière le bran­
chage des chênes qui couron­
nait les hauteurs voisines, et les 
fleurs envoyaient leur tribut de 
parfum au ciel, tout était calme 
et poétique dans cette scène de 
la fin du jour, et l’âme s’élevait 
d’elle-même vers l’auteur de ces 
brillantes merveilles ;
Charles, lui, n’avait garde de 
s’en occuper, absorbé qu’il était 
par l’idée des poires. Il n’y a pas 
d’animal au monde plus positif 
qu’un gourmand, il donnerait 
toutes les beautés de la création 
pour une friandise longtemps 
convoitée, et s’applaudirait du 
marché comme d’une transac­
tion bien sage. Le corps penché 
en avant, les yeux avides et les 
mains étendues, comme s’il eût 
voulu saisir les poires, malgré la 
distance, Charles mesnrait du 
regard la hauteur du saut qu’il 
lui faudrait faire pour envahir 
les riches domaines du voisin.

—Impossible ! dit-il, après un 
instant de réflexion, je me tue­
rais, ce qui m’empêcherait de 
manger les poires ; mais je puis 
descendre comme un chat le 
long de l’espalier ; les abricotiers 
du grand officier de la baronnie 
ne s’en trouveront pas mieux ; 
mais qu’y faire ? Pourquoi est-il 
si ladre de ses poires aussi ! alors 
enjambambant la muraille avec 
précaution, il descendit comme 
il put le long des espaliers. Ce 
ne fut pas sans avoir risqué 
vingt fois de se rompre le con et 
sans s’être mis les mains en sang, 
car le bailli avait eu l’infernale 
précaution de garnir la crête du 
mur de tessonss de verre qui 
coupaient comme des rasoirs ; 
mais, bah ! Charles s’inqniétait 
bien vraiment de quelques cou­
pures ! Il était au pied du poi­
rier ! Liant ses jambes autour du 
tronc de l’arbre comme nn ma­
rin qui monte au mât de son na­
vire, il réussit à grimper jus­
qu’aux premières branches. Il 
est vrai qu’il laissa un pan de 
son habit accroché comme un 
ex voto à une branche morte que 
le ardinier avait coupée à sept 
on huit pouce dn tronc et qui 
faillit l'empaler tout vif.

(A suivre.)
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RIA. C’est la meilleure pom­
made ooatre la châle de. 
cheveux et la Calvitie. En 
vente chez C. O. RACIER 
Pharmacien, rne Susse*

i de la VAI.Ii-

!

CE CANADA. 6 Juillet 1886

ATELIERS TYPOGRAPHIQUES“J’ai souffert”
De toutes les maladies imaginables 

pendant les trois dernières années. Notre 
Pharmacien T. J. Anoerson m’a recom­

mandé les “ Amers de Houblon,"
J’en ai consommé deux bouteilles !
.le uis complètement guéri et je recom­

mande sincèrement les Amers de Houblon 
ûtoui le inoude .1. D. Walker, Buckner,

HuileJoiCd, Morue— DU —

du rY DUCOUX“CANADA” Mft-FimitMw, ai Qiluiini et à l'Ecorce 4'erangei amères.

Mo. Ce médicament, d’un goût agréable, est facile à 
prendre et ne donne aucune nausée. Par sa composi- 
jtion il possède toutes les qualités propres à combattre :

l'ANÉWE, i. CHLOROSE, les MALADIES DE POITRINE 
i. BRONCHITE, les CATARRHES, i. PHTHISIE 

u DIATHÈSE STRUMEUSE, les SCROFULES, «te., ,tc.

Je vous adresse ces quelques lignes ET DU
comme

Gage de reconnaissance pour vos 
Amers de

D* FOIE M 
ao-roi

urSmï(( »* * * Houblon. J’ai souffert 
l>e rhumatism • enilammatoire 
Pendant près Ue
Sept années et aucune médecine n'a 

semblé me faire du 
Bien ! ! !
Jusqu'au moment où je pris deux bou­

teilles de vos Amers de llonblou, et à ma 
grande surprise je suis ausis biei aujour­
d’hui que je ne l’ai jamais été. J’espère 

Que vous aur- z beaucoup de succès 
zvvoc ce puissant et 
i* fiicace i emède :
Qu conque ! * * serait désireux d’u- 

voir plus de détails sur ma guérisou peut 
es obtenir en s’adiessant à moi, E. M.

Williams, 1103 16tb Street, Washington, 
D. C

DV1*1
En raison de son usage facile, de scs effets multiples 

j et sûrs et de son prix économique, les médecins 
j l’ordonnent de préférence aux autres médicaments
similaires. DÉPÔT GÉNÉRAI. :

I P AB, IS — 200, rue Saint-Denis, 200 — PARIS 
' le trme dm tontes les principale* Pharmacies et Drogueries de l'Onlvsrs.

SE DÉFIER DES FALSIFICATIONS ET IMITATIONS

524 RUE SUSSEX

OTTAWA

yggagy APÉRITIFS, STOMACHIQUES; PURGATIFS 1 DEPURATIFS
♦ /WÎïDLns guérissent ot préviennent les maladies qui se rattachent ;\

£/ \* l,***00*0*ïWHWT des INTESTINS,telles que : Manque
5/ GRAINS d’appétit, Migraine, Constipation, Amas do Bile, 
5( ^ de Santé I* Congestions du t'oie,du Poumon etdu Cerveau,*\t
SX An A,li TRES IMITÉS BT CONTREFAITS
*X au aoctear // Exiger l'étiquette ci-jointe en i ceolenrs. avec le mot VÉRITABLES
^sFrANCT. yJé BOIti lit botte [SO grains)—8 fr. la botte ( 105 grains ) Ne Un dm clique boite.

------ Québec : V Ed MORIH A C"; - Montréal : LAVIOIETTE A HELS01.
***** BT MUWCIPALW l'HARMACIâte DU CANADA

ET PUCE DU MARCHE. HULL

Je considère que votre r-mède est le 
meilleur qui existe pour l’iudigestion, Us 
maladies ue régnons,

Et la débilité des nvrl, J’arrive
Du sud en quête de santé et je trouve 

que. nos Amers m’ont fait plus de
Bien !
Que t ute autre ohoee ;
Il y a un mois j'étais extrêmement
Ma g.*e ! ! !
.Kt p e qu'incapable de marcher. Main 

tenant je
Gagne des forces, et
De l’einbompomte.
U se passe à jieine un jour sans que je 

reçoive des compliments les sur jirogrèc 
apparents d-- ma santé et ils sont «lus aux 
Amers de Heuhlon ! J. Wicklille vackson, 

WUminglon, Del.
g6ù"L<s bouieilles q ne pouenl |iac 

une éliquélte blanche manuée d’une 
touffe verte de Houblui sont de la contre­
façon. Rrielet to s les remèdes s uis va­
leur, rmpoifonnés, qui s’offrent sous le 
uom de “ Houblon ” ou “ Houblons."

On exécute à ce« ateliers toutes so tes

D’IMPRESSION8
TELLES QUE :

Têtes de corn tes.
Mémorandums,

Cartes d’a 11,tires,
Cartes de visite, 

Chèques,
Billets, 

^Traites, 
Enveloppes

i

Catalo'gués,
Listes .le prix, 

l’ro
:

grammes,
Circulaires,

Afli-hcs,
Placards,

Lettres funéraires,
Etc., etc, etc.

:JOUISSEZ
BOTTES ET SOULIERS EXPOSITION dû PARIS 1878

noua ooncoch*
::

LDe la Santé et du Bonheur
rSASTHME
F Par la PODDKl du •
D Cléry

BLANCS POUR AVOCATSCOMMENT? com^-lres
ont fait. Déclarations sur compte,

Déclarations sur billet,
Demandes de plaidoyer, 

Comparutions,
Subpoenas,

Aflidavits,
Obpositions. 

Fiat,
Inscriptions,

ASSORTIMENT COMPLET de Chaus­
sures de tous les genres, dernier style, 
pour hommes, dames et enfants, pour les 
saisons du printemps et de l’été. Grande 
réduction ; prix extraordinairement bas.

L’assortiment est complet et considéra­
ble, en sorte que les acheteurs ont tout le 
choix désiré.

G. MURPHY.
No. 538 rue Sussex, Ottawa.

Dépositaires à Québec : Dr Ed. MORIN & C*.,Non fifre* - tons de wInIIm des
“Le “Kidney vfort” m’a ramené, pour 

ainsi dire, des portes da tombeau, lorsque 
j'avais été condamné par treize médeoms 
éminents du Détroit.”

M. W. Duvoraux, Meohaeio, Ionia, Mioh.
Tes nerf» s*nt-tle afltaüill» T

“Le “Kidney Wort” m’a guéri la fai­
blesse des nerfs, etc., lorsque l'on désespérait 
de mes jours.” Mde M. M. B Goodwin, Bd. 
Christian Alemtvr, Cleveland, O.

Kouifrea-vo

Etc., etc., etc.
12 mal 1885—la

JOS. SENEGALw de 1» maladie de 
Bright T

Le * Kidney Wort” m’a guéri lorsque 
mon urine avait la consistance de la oraie, 
puis ressemblait à da sang.

Frank Wilson, Peabody, Mass.

«étd
ENTREPRENEUR

DE POMPES FUNEBRESPOUR NOTAIRES
Noe Wrant de la diabète T

•“ Le “Kidney Wort” est le remède le plus 
efficace que j’aie prescrit. Il prooure un 
soulagement presque immédiat.”

DrFhiiiip C. Ballou, Monoten, VL
Souffre*-von* de maladies du

“ Le “ Kidney Wort" m’a guéri d’u 
ladie chronique du foie lorsque jed 
à mourir.” Henry Ward, ex-colonel

66 Guides Nationale, N.Y.
ne de douleurs d 
le da» T

1 «jo “Kidney Wort” (1 bouteille) m'a 
guéri lorsque j’étais si souffrant que je ne 
pouvais me lever, mais que je me roulais 
hors de mon lit.”

C. M. Tallmnge, Milwaukee, Wis.

maladies des 
i» T

COIN DES RUK8Contras de vente,
Contrats de mariage, 

Blancs de billet, 
Procurations,

CHEMIN DE FER York el Dalhousie,
OTTAWA.

G CANADA ATLANTIC”Quittances,
Transjiorts,

Protêts,
Obligations, etc.

foie T

Oman dais Crêpes, gants, écharpes de 
deuil, etc., louésLA

VOIE LA plus COURTE
BNTRB

OTTAWA ET MONTREAL
Et less les petits à l’est.

SonfMree-vo

L0B6AMSME de L’HOMMEPour les Greffiers et les Commissaires

Blancs simules de sommation,
Tiers-Saisie apr^s jngement

Nouflree-ven* de

“ Le “Kidney Wort” m’a guéri de mala­
dies du foie et des rognons après que j’eus 
suivi inutilement, pondant dos années, le 
traitomont dos médecins, ^o remède vaut

tiami Hodges,

Est l’oeuvre la plus complexe du créateur 
et quand ce mécanisme si compliqué, et si 
artistement fait, est dérangé par la mala­
die, on doit rechercher le moyen le plus 
eflicaee, et ce secours doit être demandé 
i.ux plu?, expérimentés, car le corps humain 
est quelque chose de trop précieux pour 
être négligé. Alors s’élève la question 
“ Quel médecin employer ?”

Le Dr Oscar Johannkssen, de l’Univer­
sité de Berlin, Allemagne, a fait une étude 
de toute sa vie, du système nerveux et 
geniteurinaire.

SES REMEDES GUERISSENT 
Toute Débilité ou dérangement du système 
nerveux, y compris la Spermathroôe, Go­
norrhée, la Sphilie, la Stricture et l’impor- 
tence, etc,, etc.

PARGEQUE vous avez été trompé et 
abusé par les CHARLATANS qui préten­
daient guérir cette classe de maladie, 
n’hésitez pas à essayer de la méthode du 
Dr .loiiANNKSSBN, avant que cette maladie 
devienne chronique et incurable.

1®. GRATIS
On enverra par la malle un traité pré­

cieux du système du Dr Johannessen par­
faitement cacheté à toute personne souf­
frant de cette maladie, pourvu qu’elle 
s’adresse à son seul agent autorisé, aux 
Etats-Unis ou au Canada.

i CONVOIS A PASSAGERS A 
* Tous les Jours

Williametewn.West Va.
Souffre*-von* de In ceiwKIpeUee T
“ Le ‘Kidney Wort” facilite lee évuoua- 

tions ot m’a guéri nprèe que j’eus fait l'casai 
d’autres remèdes pendant seize ans.

Nelson Fairchild, St-Albans, Vt.

CHARS PULLMAN.
Raccordement à la gare Bonaventnre, de Mont­
réal. avec le chemin de fer Grand Trône. Ver­
mont Central, et les trains db ehemin de fer 
Delaware et Hudson, dont les lignes s’étendent 
jusqu’aux Provinces maritimes, et aux villes de 
Nouvelle Angleterre, Troy, Albany et New-

POUR HUISSIER
NonlTroe-Toue de lu malaria T

“ Le “ Kidney Wort ” est supérieur à tous 
le»1 autres remèdes dont j’aie jamais fait

Blancs de Procès-Verbaux, 
D’avis de Venteusage dans ma pratiqua.

Dr R. K. Cl

Etee-

Üe Saisie,lark, South Hero, Vt.
A partir du a» Juin ISS», les trains cir­

culeront comme suit •
Partait d’Ottawa.8.00 4410

De Vente
Le “Kidney Wort ” m’a fait plus de bien 

que toes lee autres remèdes dont j'aie jamais 
fait usagre.

Mde J. T. Galloway, Elk Flat, Oregon.

Arr. » Montréal. 
HUM) a.m.
8.20 p.m.pan.

POUR LES SEL TRESORIERSSttuftwvou* de* hemorrlioldee T
** Le “Kidney Wort” m’a (ruéri radicale­

ment des hémorrhoïdoB qui coulaient. Le Dr 
Kline m’avait recommandé ce remède. 

G. H. Horst, Caissier M. Bank, Myertown, Fa*

Pr’t de Montréal. 
8.45 _-_n_
4.30 p.m.

Arr. à ettaw 
12.20 p.m. 
8.00 pua.Listes D’évaluation,

Listes De Perception,
Liste Alphabétique d’eh-cleun Tous les convois à passagers se rendent direc­

tement à Montréal, sans changement de chars 
ni de locomotive et indépendamment de tous les 

trains de
r le rhJbies-TOU» torture pa 

.. . tâeme ?
Le “Kidney Wort” m’a guéri lorsque les 

médeoms m’avaient oondamné et apres que 
j eus soufiert pendant trente ans.

Elbridgo Malcolm, West Bath

Anx femme» oui wont malade» T
“,Le “Kidnev Wort” m’a guérie d’une 

maladie dont je souffrais depuis plusienre 
années. Plusieurs de mes amies qui en ont 
fait usare en disent le plus grand bien.”

Mde IL Lamoreaux, lie La MotheéVt.

(Grand Trône.
Les trains quittant Ottawa à 8 heures du 

matin se raccordent an Coteau avec le 
train direct pour Toronto et toutes les 
stations intermédiaires qui arrive à Toronto 
à 10 heures du soir.

Le train partant de Montréal à 8.45 du 
matin se raccorde avec l’express de nuit 
venant de Boston et New-York viâ Soring- 
field, quittant Boston viâ Lowell à 7.00 p.m.. 
viâ Fichburg à 6.00 p.m. et New-York â 
4.30 p.m., arrivant à Montréal à 8.26 du 

tin.

!
, Maine. LE TOUT

SUR BON PAPIER
/HENRY VOGELER,

49, South Street, New-York. 
Divers symptômes compliqués sont IraiV 
par les prescriptions spéoiales du doc^ 

leur Johannessen d’après l’avis d'unVj. 
decin dûment qualifié. j

Toute correspondance confidencie&e et 
toute réponse est envoyée frais de 'poste

ET A DES

8* tous voulez chasser la maladie 
el jeelr d’une bouse sauté

__________ Faite» nuage 4a

lés

CHEMIN DE PREMIERE CLISSE
BT HAILS NEUFS EN ACIER

.&TÏ5S7
bagage est' transféré sans frais extra et 
le passager ait à s'en occuper.

Le bagage est ehéqué pour n’importe quel en­
droit.

Lee billets et tout antre renseignement peu­
vent être obtenus anx bureaux dn Grand Tronc, 
rne Sparks, et au dépét dee billets, roe Elgin.

Le départ et l’arrivée des trains sont 
réglée d’après l’heure du 75ème méridien.

D. O L1NSLBY,

én84Le Purilitatcur du Sang, lbo*,,. Lus ordres envoyés par la F'osi 
irç ixi’iit u un ait utiou toute sj-éciûle et
bout exécutés sang délai. Borean d’Ageut d’ImmenbleW—(I.aiwrf

CLUB HOUSE
Ancien Posta de P. O’MEABA ABONNEMENTS:

“ LE CANADA ” quotidien, par an, $3.QC 

iLE COURRIER OE HULL” hebd., do $L0

MACDONALD
NO 9 RUE ELGIN.

20 22 ET 24J1UE GEORGE
Oet e maison a été reparée, décorée et 

meublée à neuf, avec toutes les

Améliorations Modernes
Des avantages spéciaux sont offerte aui 

artistes de théâtre.
La buvette est toujours pourvue des meil 

leurs marques de
Vin»» Liqueurs et Cigare».

Gérant
A. G. PEDBN,

Agent gén. des passagers. 
Ottawa, 22 août 1884.

âÉTABLI ^884.

■Tout abonnement est invariablement 
payable d’avance. Dr ALFRED BAVARD

[G
BUREAU :

fNO. 376, RUE CUMBERLAND,b Société de Publicité A. B. / jlCDOlUMI,
Enca e^- de la Heine, 

RBUIDKNÇ- -g ..263 HUB N 1C HOLA

T. P. O’CONNOR, Prep.
ttawa,2 sept 1884 la

Ancienne résidence du Dr Prévost. 
Ottawa, 15 maiPROPRIÉTAIRE. an.

Z i

M i
I

_____ j

VERITABLE ELIXIR du D” GUILLIE
TONIQUE ANTI-GLAIREUX Sc ANTl-liUEUX

Préparé par Paul QAGB, Pharmacien, ncul ProprhK.....
8. Rue de Qrenelle-Saint-Germain, PARIS 

B fiuillié» préparé par 
utiles, les plus économiques oomnio Purg

H est surtout utile aux Médecins de campagne, aux Famlllet éloignées des secourt médicaux ot 
à la classe ouvrière. A laquelle U épargne dos frais considérables de médicamente.

L’JÉZiurir de
efficaces, les plus

■B, est un des médicaments los plus 
atif et comme Dépuratif.

FAUX. CAC

^ L’action de /"ÉLIXIR QUILLIÉ est toujours i ^Au lieu <f exiger une dUte sérére^llest utile qdun
Comme Purgatif, Il est tonique en même tempe I II peut être administré avec un égal succès 4 la 

que rafraîchissant. Il aids et corrige toutes les plus tendre enfonce comme i la plut extrême 
secrétions et donne de la fbros aux organes. I vieillesse, sans craints d’aucune espèce d’accident.

Une expérience de phuide SOIXANTE ANNÉES a démontré que VEliorir Guillié 
préparé par PAUL GAGE, était d'uno efficacité incontestable contre les 

.FIÈVRES PALUDÉENNES. le CHOLÉRA, U FIÈVRE JAUNE, I. DYSSENTERIE, tfqd. \
JM les AFFECTIONS GOUTTEUSES et RHUMATISMALES, •

dSPm MALADIES des FEMMES, des ENFANTS, do FOIE ot dan» toutes les Maladies congestives.
Oie Badin, qui at u * Utile Tnil# ie I«#mii lueiU, «t jilite à clique bouteille de Véritable ELIXIR GUILLIÉ. ; 

oo ait aires â QUÉBEC Ed. Morin ét C*. P/l•“-C/lu,. 314. rue Saint-Jean. 3

•s*

KIDNEY-WORT
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ALne dépêche de la rivière du 
Loup annonce que le steamer Salt- 
bum a fait naufrage à 11 heures 
a. m., sur les récifs de Vile Blan­
che alors que le fleuve était cou­
vert d’un épais brouillard. Ce vais­
seau était parti de Pictou avec un 
chargement de charbon pour 
Montréal.

Nous avons reçu la version fran 
çaise du rapport du ministre de 
la marine et des pêcheries et nous 
avons constaté avec surprise qu’elle 
ne contient pas les cartes et plan­
ches qui ornent la version anglaise. 
Si cette omission a été volontaire 
ment commise, elle comporte un 
manque de courtoisie considérable 
de la part de ses auteurs. On de­
vra voir sans délai à la réparer.

On se plaint avec raison que la 
police laisse stationner trop de flâ 
neurs en certains endroits de la 
rue Sparks, durant les heures de 
promenabe, le soir. Avis à qui de 
droit !

!LES FAITS DU JOUR MARIAGE THE MIKADO. iCe matin, par M. l’abbé Bouillon, M. 
Antoine Pilon à Dlle Marie-Marguerite- 
Léonie Gauthier.

Les journaux de Montréal sont priés de 
reproduire.

Par'an née..Il y a eu 183 faillites aux Etats- 
Unis la semaine dernière. il Pour six me

Pour quatre
Les hommes de chantier conti­

nuent à arriver dans la capitale et 
messieurs les hôteliers se les dis­
putent à qui mieux mieux Plu­
sieurs ont débarqué samedi à la 
gare du Pacifique.

On a commencé la récolte du 
foin dans le voisinage de Belleville. Télégraphe d’alarme pour 

le feu
Edllioi 

Pour l’année
La santé de l’empereur Guillau­

me continue à s’améliorer.
MIKADO est] le nom d’une plantation appartenant à la 

Compagnie de Commerce Mikado.

LISTE DBS «DITES A SIGNAUX

Boite. Localité ru
MM. Albert Champagne et Jo­

seph Dumoulin, de cette ville, 
partent pour le Nord-Ouest où ils 
doivent servir pendant cinq ans 
dans la police moulée.

2 Coin de l’hôtel Russell.
3 “ des rues Sparks el O’Connor.On s’altend que Son Excellence 

le Gouverneur-Général reviendra 
dans la capitale mercredi.

Le vapeur Isère, à bord duquel a 
été apporté la statue de Bartholdi La 
Liberté éclairant le monde, est reparti 
pour Bresse.

Une bande de voleurs infeste 
actuellement Québec et y accom­
plit chaque nuit de nouvelles dé- 
prédations.

11 y a beaucoup de maladie 
parmi les troupes russes à Pendjeh 
et dans les environs. Le gouver­
neur de la ville est mort.

M. Tranchant, de Montréal, a été 
arrêté samedi soir sur capias à la 
réquisition de M. L. A. Sënécal qui 
lui réclame $50,000 de dommages.

Cette plantation était autrefois la propriété de Mikado, roi du > j“ Elgin ej. Gloucestar.
“ O’Connor et Gloucester
“ Maria et Bank.
“ Wellington et Kent.

8 Station (le feu No 2, rue Selly.
9 Coin des rues Victoria et John.

12 “
13 Fleck’s Foundry, rué Wellington.
14 Coin des rues Nepean et Concession 

(Ashburnham Hill)
“ Albert et Percy.
“ Duke et Queen.
“ Broad et ch. Richmond.
“ Broad et Queen.
“ Broad et Oregon.

21 Booth’s Office, Ile Victoria.
23 Bronsons <k Weston’s Office, IleVictoria
24 Coin des rues Sussex et Rideau.
25 “
26 “
27 “
28 Station de feu No 3, rue St Paul.
81 Coin des rues Rideau et King.
32 «,
34 “
35 “
36 Hôpital Protestant, rue Rideau.
37 Fabrique Currier, bassin du canal".
41 Station central de feu, rue York.
42 Station du feu No 4, rue Cumberland
43 Coin des rues Clarence et Sussex.
46 “
51 “
52 “
53 “

5 "
6 “ 
7 “ IMIS 1Japon, et n’était cultivée que pour'l’usage de la maison Royale.

Le roi la vendit plus tard à la condition qu’une quantité 

suffisante de Thé serait fournie à la famille Royale, car le roi 

n’en voulait pas faire usage d’autre.

C’est un fait reconnu que les Thés cultivés sur cette 

plantation sont, pour la pureté, la force et l’arôme, les meilleurs 

du monde.

La Compagnie a réussi à introduire ces Thés dans Ottawa ; 

ils sont en paquets d’une livre et d’une demi-livre et se vendent 

pour la modique somme de 45 contins la livre.

Prenez garde aux contre-façons.

Demandez le Thé Mikado à votre épicier ; insistez pour 

l’avoir et n’en usez pas d’autre.

M. Butterworth sera le fournis­
seur de cherbim de toutes les insti­
tutions catholiques de cette ville, 
l’hiver prochain. Par son contrat, 
il se trouve obligé de fournir plus 
de 1200 tonnes de ce combustible.

Un nommé Alick Brown est 
disparu de sou domicile depuis 
jeudi matin sans qu’on ait pu avoir 
de ses nouvelles. Son père de­
meure dans la rue Magee et lui- 
même a travaillé longtemps chez 
M. Sims, à New Edinburgh, et n’a­
vait jamais l’habitude de s’absenter.

Les funérailles de feu M. le cons- 
ble Flatters, l’infortunée victime 
de Ardell, ont eu lieu samedi à 
Aylmer. Le cortege funèbre était 
le plus considérable qui ait été vu 

puis longtemps dans la localité 
et la cérémonie a été très imposante.

11 y a eu un tournoi de vitesse 
très-émouvant an patinoir à rou­
lettes Royal, samedi soir. Dans 
une course de cinq milles, Brunnel, 
de cette ville, a vaincu Snider, de 
Ogdensburg, l’un des plus rapides 
patineuis d«» Etats-Unis. Les ap­
plaudissements et les félicitations 
n’ont naturellement pas manqué 
au vainqueur.

La société St Pierre a célébié 
hier sa fête patronale. Dans l’a­
vant-midi, les sociétaires se sont 
rendus en corps, ayant la musique 
de Ste Anne à leur tête, à l’église 
de St Jean Baptiste, où ils ont as­
sisté à la graud’messe chantée par 
M. l’abbé Bouillon, leur chapelain. 
I.e défilé était fort imposant et a 
créé beaucoup d’admiration tout le 
long du parcours qu’il a suivi.

Nous sommes heureux d’appren­
dre que le comité de régie de la 
société St Jean-Baptiste nonseule- 
ment se trouve en mesure de ren 
contrer toutes les dépenses de la 
grande célébration nationale des 24 
et 25 juin dernier, mais possède 
même à l’heure actuelle un sur­
plus en caisse. Ce fait prouve hau 
tement en sa faveur et nous Ten 
félicitons bien volontiers.

La kermesse a complété son oeu­
vre et les tentes du parc de l’ave­
nue Mackenzie ont disparu aujour­
d’hui, pour être expédiées à Artha- 
baskaville, où elles doivent servir 
à un nouveau bazar. Hier midi, 
près de deux cents personnes pre­
naient part au banquet offert aux 
sociétés de secours mutuel de la 
ville, et durant la soirée une foule 
immense a assisté au concert sacré 
du R. Père Chaborel, dont le suc 
cès a été excellent au double point 
de vue de l’art et de la recette.

A la cour de police, samedi 
tin, RosO- Désormeaux a été 
damnée à G mois de prison pour 
vagabondage. John Deschamps, 
trouvé ivre dans le voisinage de la 
gare du Pacifique, a été condamné 
à payer $/ d’amende et $2 de frais. 
^Michael Philips a payé $5 pour 
menaces. Peter Devlin, accusé de 
vol, et Polly Hamilton, arrêtée 
sous prévention de vagabondage, 
ont été renvoyés en prisonjjet ma­
dame Ginnan passera trois semai­
nes en prison pour s’être enivrée 
et avoir causé du désordre.

“ Bay et Maria. LE
15 44
16 ■>
17 44
18 " 
19 “

Ottawa ii
Lord Randolph Churchill a été 

élu député de Woodstock par une 
majorité de 127 voix contre son ad­
versaire M. Grant. Ce résultat est 
très-satisfaisant, si Ton considère 
surtout que le chef conservateur 
n’avait obtenu que 60 voix de ma­
jorité lors de sa dernière élection et 
si Ton fait entrer en ligne de comp­
te que les libéraux ont accompli des 
efforts désespérés qpur le battre.

Ali
Rideau et Ottawa.

“ Wilbrod ét Cumberland.
“ Nicholas et Theodore.

7
Une tris 

ce matin 
Législatif e 
tontes les 
publics, h 
lugubremei 
à tous la ir 

Arthi 
M. P., un di 
politique a 
estime de s 
lant soldai.

L’honoral 
lice, tout à 
quant à la 
relatives à 
ment a ren 
la mémoire 
que ses ac 
vibrer, chez 
cœur ami et 

Le chef d 
rable Jti. Bla 
à ce tribut c 

g- tement impr
: H en rappelant
| f de tomber h
■ \ qui est véril

champ a hon 
pie et a toi 
sou and pers 

Le lieut-Ci 
né des fils d 
Tucker Wil 
Royale, qui : 
la suite de la 

Né en 183: 
j Collège du K 
versité d’Edi 
il épousa ui 
Sénateur Bei 

Le lient Co 
la vie publiqi 
pnté de East 
ture d'Untari 
11 fut réélu £ 
lection géné 
1878, il rempi 
la chambre di 
feu M. Lewis 
les plus popul 
lion MacKem 

Nommé co: 
Bataillon de 
vembre 1866, 
avait toujours 
coup de vocati 
l’art militaire, 
ses services à 
nier, au débu 
Nil, il fut de 
pour aller au 
éclatèrent là-b 
d'une révolte.

H s’était con 
rant toute la 
de se terminer 
n’avait phe v< 
champ de bal 
frappé quand 
siens, et il a 
matin aux sm 
lion de cerveai

“ Ryieau et Frit.
44 Daly et Chapei.
11 Wilbrod et Nelson. i

I

de
nel“ Albert et Metcalfe.

“ Sussex et Water.
“ Balhousie el Church.
“ Cumberland et Cathcart.
“ Dalhousie et dépôt du

[chemin de fer.

Le Canada et surtout la ville de 
Montréal sont bien représentés à 
Rome en ce moment ; l’honorable 
juge Berthelot, l’honorable A. La­
coste, sénateur et mademoiselle La­
coste, M. i’abbê Bourassa, madame 
et Mademoiselle Robillard, M. J. L. 
Archambault, M. O. Rolland et D. 
Rolland et M. J. Lusignan, visitent 
les merveilles de la ville éternelle. 
L’honorable juge Rainville, leur 
compagnon de voyage, est demeuré 
à Paris.

Le parti libéral et sa presse par­
lent de la réaction qui s’accomplit 
dans l’opinion publique en faveur 
des bons principes et de la pure mo­
rale. Eh bien 1 que Ton écoute : 
depuis les élections générales de 
1882, il y a eu dans le pays vingt 
neuf élections partielles, et à l’heu­
re qu’il est le parti conservateur 
compte dans la chambre des Com­
munes une voix de majorité de 
pins qu’il n’avait à l’époque préci­
tée. Où est la réaction, où sont les 
bons principes et la pure morale en 
tout cela ?

C’était samedi l’anniversaire de 
la fondation de Trois-Rivières, cette 
antique ville si merveilleusement 
découverte par M. Benjamin Suite.

Demain, le 7 juillet, la révé­
rende mère prieure des Carmélites 
de Montréal, célébrera les noces 
d’or de sa profession religieuse. H 
y aura messe pontificale.

Les recettes du Pacifique Cada- 
dien du 21 au 30 juin dernier ont 
été de $218,000 contre $157,000 du 
rant la période correspondante Tan 
pissé.

M. Buel, de Pittsfield, Massa­
chusetts, récemment divorcé de sa 
seconde femme, s’est brûlé la cer­
velle sur le tombeau de la première 
qui s’était pendue.

Quatre mille fabricants de cigares 
se sont réunis en convention à Ha­
vana, Cuba, vendredi dernier, et 
ont adopté des résolutions pour 
protester contre le traité avec l’Es­
pagne.

Lors de leur visite récente à 
Calgavry, territoires du Nord- 
Ouest, M. et madame Meredith ont 
été l’objet d’une démonstration 
très-sympathique de la part des 
conservateurs de l’endroit.

Duel au pistolet, à la Nouvelle- 
Orléans, entre MM. Whittington et 
Labretonne. Les deux adversaires 
ont été blessés au second feu, ni 
l’un ni l’autre dangereusement.

C’est cela ; on se tire une goutte 
de sang et l’honneur est rapiécé.

A une séance du Cabinet, same­
di, il a été résolu de suspendre les 
opérations du tarif relativement 
aux produits de Terreneuve deve­
nus sujets à des droits par suite 
de l’expiration des clauses du traité 
de Washington qui concernaient 
les pêcheries canadiennes. Cette 
suspension devra durer aussi lon- 
temps qu’un arrangement définitif 
n’aura pas été conclu avec le gou­
vernement américain.

54 “ |
61 Scieries de MacLaren.
62 Coin des rues St-Patriek et Nelson.
63 44 44 Chapel et Parry.
64 44 44 St-André et SWoseph.
7 1 44 44 St-Patrick et Cobourg.
72 4 4 44 Lewis et Metcalfe.
73 Rue Nicholas (Southern End).
81 Coin des rues Kent et Lisgar.

44 Somerset et Arthur (Ash­
burnham Hill). 

44 Cooper et Metcalfe.
44 Canal et Peter.

PLUMES lV AUTRUCHES 
Frisées, Nettoyées et Teintes L

DANS LES

/Dernières Couleurs et Goûts
DE LÀ SAISON

En En Jour Après l’Ordre Donné

82 “

91 “
92 “

VIEUX CREPE REMIS A MEUE

utellier
AVIS

• Caux jeunes gens qui veulent appren­
dre le commerce et aux personnes 
cherchant un emploi lucratif. \TEINTURIER PARISIEN

2TO. 15, HTTB, ELSI1T, OTTAWA
(Près de la rue Sparks.)

On demande pour une affaire en mar­
che, offrant des garanties sérieuses de 
sécurité, un dépôt en banque de $3000 à 
$4000, pour servir à l’extension des afïairesb 
Un intérêt de 10 070 par année serait 
payé pour le |capital déposé, et le salaire 
serait de $500 par année comme employé.

AUX CAP1TLISTES.—La personne qui 
voudrait faire ce dépôt, sans prendre la 
place d’employé, recevrait un intérôt de 
20 070 par année sur le capital déposé. 
^Toutes facilités seraient données, pour 
surveiller l’emploi du capital.

Pour réponse et renseignements s’adres­
ser par lettre à L. S., Poste restante, rue 
Ste Catherine, No. 638, Montréal.

13 mars, *85

JULIEN.
Pompes FunèbresEntrepreneur île

1
263 Rue DALHOIJSiE, Ottawa,

Ci-devant occupé par M. Jos. Senécal.
M. ALPHONSE JULIEN, bien connu à Ottawa, désire annoncer au public d’Ottawa 
e ses environs qu’il a ouvert un magasin de pompe» funèbres. Toute commande qu’on 

voudra bien lui confier sera exécutée avec promptitude et soin. Prix très modérés. On 
peut s’adresser la nuit comme le jour. Deux MAGNIFIQUES CORBILLARDS sont à la 
disposition du public. Ornements et décorations de chambres funéraires fournis sur 
demande. ALPHONSE JULIEN, propriétaire.

LE MONDE ET LA VILLE
3 mai—1 anIl y aura ce soir assemblée ré­

gulière du conseil de ville.
De vendredi soir à ce matin, il 

n’a pas été fait une seule arresta­
tion dans les limites de la ville.

AVIS AUX ENTREPRENEURS Grande Vente à SacrificeDES SOUMISSIONS cachetées distinctes, 
adressées au soussigné et endossées “ Sou­
mission pour appareil de chauffage à eau 
chaude, Barrie, Ont.,” seront reçues à ce 
bureau jusqu’à LUNDI, le 20 courant.

Les plans et spécifications peuvent être 
examinés à ce Département, Ottawa, et au 
bureau de MM. Kennedy, Gaviller & Hol­
land, architectes, Barrie, Ont., le et après 
le JEUDI, 2 courant.

Les soumissionnaires devront se rappeler 
les soumissions doivent être faites stric­

tement conformes aux formules imprimées, 
et signées par les soumissionnaires mômes.

Un chèque de banque accepté, fait payable 
à l’ordre de l'honorable Ministre des Tra­
vaux Publics, égal à cinq pour cent du [prix 
de la soumission doit accompagner cette 

Sre, laquelle somme sera confisquée, si 
missionnaire refuse d’accepter le con- 

pour l’ouvrage aux taux et termes men- 
nés dans sa soumission. Le chèque ainsi 

rné à chaque soumission- 
aura pas été

ne s’engage pas 
i la plus basse ni

a’gobeil

Ministère des Travaux Publics,
Ottawa, 2 juillet 1885.

----- de------

PORCELAINES, VAISSELLEM. Lapointe est à faire construire 
une jolie bâtisse sur un terrain va­
cant qu’il possède, rue Sussex.

On va achever sans délai la vaste 
et belle chapelle qui s.'trouve située 
dans le soubassement de la Basili 
que. •

ma-
con- ET VERRERIE

Tont doit eâre vendu an prix contant afin de faire place 
pour le* nouvelle», marchandises d’automne «inl non* 
viennent d’Knrope.La vente des bancs dans les di­

verses églises catholiques du dio­
cèse aura lieu le premier août, cette 
année.

Le club de base hall de cette 
ville a remporté une belle victoire 
sur le club de Kingston, à Ogdens­
burg, le 4 juillet. Nos félicitations.

C. S. SHAW & Cie.,
Importateurs directs.

derniê

trat 
tion 
envoyé

acceptée.
Le dépar 

moins, à accepte 
des soumissions.

Ottawa, 21 Janvier 1884retourné à chaqu 
la soumission n’i

Hotel du Canada <
aucune

tement CHAPEAUX DE SOIE Mr, ALEXIS RENAUD, ci-devant 09- 
é de M. E. E. Lauzon, informe le publie 

en générai qu’il vient de reprendre son 
ancien poste, au Nos. 56, 58 et 60 rue 
Murray. Le publie voyageur trouvera 
toujours à cet hôtel une pension de pre­
mière classe. M. Renaud étant continuel­
lement en rapport avec les marchands de 
bois et les contracteurs de chemin de fer, 
les hommes de chantiers trouveront tou­
jours chez lui a s’engager au prix le plus

A. RENAUD, proprietaire,
56, 08 et 60 Rue Murray

Des cargaisons considérables de 
bois de service ont remonté le 
canal Rideau, samedi. Toutes 
étaient en destination de Kingston.

Le bateau-toueur Sir.John a quitté 
les eaux d’Ottawa aujourd’hui avec 
six berges chargées de bois. H 
doit conduire cette cargaison à 
Oswego.

Il vient de se produire deux 
vacances dans le bureau des com­
missaires des écoles séparées à 
Hull. Il y aura election à cet 
égard lundi.

L’église de Hull vient de s’en­
richir des statues de St Joseph, St 
Joachim et Ste Anne. Toutes trois 
sont foi t belles et ont été achetées 
à l’établissement de M. Beulac,
Montréal.

L’association des menuisiers et La lumière élcctrijue n’est rien 
des charpentiers canadiens-français à comparer au brillant noir à sou- 
d’Ottawa ayant eu un surplus de lier (Royal Polish Bixby’s) pour 
$14 dans ses finances relatives à la kid moracco et cuir. Plus de Irot 
fête St Jean-Baptiste a résolu de tement de bottes; vous n’avez qu'à 
faire don de cette somme à la socié- passer un petit pinceau sur vos 
té St Vincent de Paul. Nos félici- chaussures et tout est diL M. N. 
tâtions et les remerciments de cette A. Savard est le seul agent pour la 
dernière société à qui de droit pour | vente de ce noir à chaussure. Prix

par bouteille, 15 cts.

AVIS SPECIAUX Secrétaire Chapeaux en Feutre, 
Chapeaux en Paille, 

Casquettes, Calottes,
Si vous craignez de devenir con- 

somptif à cause de votre dyspepsie, 
et de votre manque d’appétit, ou en 
;ore si vous redoutez le choléra 
iarce que votre estomac et vos in­
testins sont souvent dérangés, ser­
vez vous sans hésiter des Amers 
Canadiens du Dr N. Lecerte, les­
quels sont le plus sûr rophylacti- 
que ou préventif de ces redoutables 
maladies.

30 cL L bouteille.
Sirop des Enfants du Dr Ooderre— 

Le seul sirop calmant reconnu par 
■a profession médicale. Prix 25c. 
1a bouteille. En vente chez G. O. 
Dacier et H. F. MacCarty, Ottawa.

J. R. AK IA JL,
PEINTRE,

DÉCORATEUR,
TAPISSIER 

kt VITRIER,

Et autres articles d'utilité pour hommes et 
enfants.

No
16 déc

Ouvrages en ecorce très variés
Madame Thomas Byfield

née DUMOUCHEL,
147 Rue Sparks Ottawa.

Marchand du

PEINTURE
KT DK VITRES,

626 RUE SUSSEX
OTTAWA

H. L. COTE L’honorable 
noncer qu’il a 
met une dépêc 
qu’il lui avait 
Temprisonnem 
protestant, leji 

- Voici cette dép 
“ Conway, h 

s’était enrcié

Non* venons «e recevoir le 
oins bel, assortiment 

<•> toiles peintes et doreee 
pour fenetres qui ait 

[a nais ete importe en Canada

128, Rue Rideau.Modes I v1 siennes, dernier goût, grande 
h 1 peaux d’été. Notre assorti- 
i.-.xyü arriver

variété ite cl
M. A rial se charge de toute 

commande dans sa lime d’af­
faires ; il surveille lui-même 
toutes les opérations de sa bon, 
tique, et ses prix sont raisonna 
blés.

et des plus com­me nt qui v

Drnm (Chômas Byfield. NOUVEAU MAGASIN DE FRUITS JACOB ERRATT.* la3 juiu PAR
* H. OOKRIVEAU

Pâtisseries, Fruits, Légumes, Cigares, etc.
No. 253i Bue Wellington,

OTTAWA

MAGASIN PILAIS DE NEUBLES, 1
88 HUE RIDEAU.

N. B.—Voyez les échantillons de y 
ces toiles dans ma vitrine.

Les propriétaires trouveront 
un grand avantage en le favo 
risant de leurs commandes 

17 mers 188»
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